
Résumé

Une vertèbre dorsale provenant du
Tuffeau jaune (Turonien supérieur) de
Ferrière-sur-Beaulieu, près de Loches,
Indre-et-Loire, est décrite et attribuée à
un lézard varanoïde aquatique au sein
des Mosasauroidea. Elle montre des
caractères qui permettent de la diffé-
rencier des Dolichosauridae et des
Mosasauridae, déjà signalés dans le
Turonien de Touraine. Cette vertèbre est
rapprochée des mosasauroïdes primitifs
de type « aigialosaure ». Ces découvertes
témoignent de la rapide diversification
des lézards varanoïdes aquatiques au
cours du Crétacé supérieur. 

Abstract

A dorsal vertebra from the late Tur-
onien “Tuffeau jaune” of Ferrière-sur-
Beaulieu, near Loches, Indre-et-Loire
Department, is described and attributed
to an aquatic varanoid lizard within the
Mosasauroidea. The specimen displays
some characters that are different from
those of Dolichosauridae and Mosa-
sauridae, previously reported from the
Turonian of Touraine. It resembles the
vertebrae of aigialosaur-like mosa-

sauroids. The Touraine discoveries undi-
cate a rapid diversification of aquatic
varanoid lizards during the Late Creta-
ceous.

Introduction
Les sédiments marins du Turonien

(Crétacé supérieur) de Touraine ont livré
de nombreux fossiles d’invertébrés et
quelques restes de vertébrés, à savoir des
lézards varanoïdes en Indre-et-Loire et
une tortue chelonioïde dans le Loir-et-
Cher (Bardet et al., 1996) (fig. 1). La plus
ancienne mention de lézards aquatiques a
été faite par Dujardin (1837, p. 233) qui
signala la présence de restes d’humérus
attritués à Mosasaurus dans la « craie
tufau » (Tuffeau jaune, Turonien supé-
rieur) de Chemillé et de Bléré. Par la
suite, Thévenin (1901) décrivit des dents
de mosasaures dans la « craie à Micraster
levis » (Craie marneuse, Turonien infé-
rieur) de Limeray. Des restes de reptile
ont également été signalés dans la Craie
marneuse (Turonien inférieur) d’Amboise
(Lecointre, 1947). Récemment, une ver-
tèbre provenant des niveaux à Colligno-
niceras woollgari et à Epiaster
michelini (Tuffeau de Saumur, Turonien
moyen) de Sainte-Maure-de-Touraine a

été rapprochée des Dolichosauridae
(Rage, 1989). Le but de la présente note
est la description d’un nouveau spécimen
de lézard varanoïde aquatique dans le
Turonien d’Indre-et-Loire.

Localisation géographique
et stratigraphique

La vertèbre a été découverte en 1988
par l’un des auteurs (E.M.) dans une petite
carrière abandonnée et comblée, située
sur la commune de Ferrière-sur-Beaulieu,
au lieu-dit La Brétinière, à l’est de
Loches (département d’Indre-et-Loire)
(fig. 1). Elle provient du Tuffeau jaune,
zone à Subprionocyclus neptuni, qui est
daté du Turonien supérieur (Hancock,
1991). Le fossile a été trouvé dans une
couche bioturbée, riche en grains détri-
tiques et présentant des ferruginisations.
La faune de vertébrés associée inclut des
dents de sélaciens. Le Tuffeau jaune de
Touraine représente un éventail d’environ-
nements axés sur un contexte de haut-
fond, allant d’un milieu infralittoral ex-
terne à moyen peu profond (Robaszynski
et al., 1982).
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Le spécimen est déposé dans les col-
lections du Musée d’Histoire naturelle de
Tours avec le numéro d’inventaire
MHNT-998.1.1.

Description
Il s’agit d’une vertèbre isolée qui

conserve le centrum et une partie de l’arc
neural (fig. 2). Elle ne montre aucune trace
de pachyostose. L’absence d’hypapo-
physes et d’arc hémaux indique qu’il
s’agit d’une vertèbre dorsale. Le centrum
est procoele et très allongé. En vue ventra-
le, ses bords latéraux sont très faiblement
divergents antérieurement et rejoignent les
synapophyses. La surface ventrale est
plate et porte deux reliefs longitudinaux
faibles de part et d’autre du plan sagittal.
On n’observe pas de constriction précon-
dylaire. Cotyle et condyle sont ovales et
leur axe est légèrement oblique, de telle
sorte que le cotyle est quelque peu exposé
ventralement et le condyle dorsalement.
Les synapophyses sont brisées à leur base
qui est large et  située très antérieurement
sur la surface latérale du centrum. L’arc
neural surplombe antérieurement le canal
neural, qui est bas et triangulaire. Cette
morphologie suggère la présence d’un
zygosphène ou pseudo-zygosphène. La
neurépine est brisée mais sa base est
longue. Les surfaces articulaires des pré-
zygapophyses sont presque horizontales.
Un foramen paracotylien est observé sur la
prézygapophyse droite. Les postzygapo-
physes ne sont pas conservées. Le maxi-

mum de rétrécissement interzygapophy-
saire se situe à peu près au milieu de la
longueur vertébrale.

Discussion
Parmi les lépidosauriens, la procoelie

des vertèbres est une synapomorphie des
squamates (Estes et al., 1988). De plus, la
forme ovale et l’obliquité des articula-
tions intervertébrales sont des caractères
communs chez les lézards varanoïdes
(Estes et al., 1988). A la différence des
formes terrestres, la faible obliquité et la
forme légèrement ovale des condyle et
cotyle indiquent un certain degré d’adap-
tation à la vie aquatique (Rage, 1989). 

Plusieurs groupes de lézards vara-
noïdes aquatiques sont représentés dans
les niveaux marins du Crétacé supérieur.
Dans la partie moyenne du Crétacé, sont
connus des varanoïdes serpentiformes, à
savoir Pachyophis, Mesophis et Pachyra-
chis dont les affinités systématiques
demeurent floues (Rage, 1984, 1987).
D’après les derniers travaux, il semblerait
que Pachyrachis (= Estesius) soit un ser-
pent primitif à pattes postérieures (Cald-
well et Lee, 1997). La vertèbre de Tourai-
ne peut aisément être différenciée de ces
trois genres par un centrum beaucoup
plus long et l’absence de pachyostose. 

Les Dolichosauridae sont essentielle-
ment connus en Angleterre et en Croatie
(Owen, 1851 ; Nopcsa, 1903), mais aucu-
ne révision récente de ce groupe n’est

actuellement disponible. Un nouveau
dolichosaure provenant du Cénomanien
du Liban a été décrit récemment (Dal
Sasso et Pinna, 1997). Aphanizocnemus
est considéré par ces auteurs comme un
dolichosaure présentant un degré d’adap-
tation à la vie aquatique plus poussé que
les autres dolichosaures et aigialosaures.
Il pourrait occuper une position phy-
logénétique intermédiaire entre les aigia-
losaures et les mosasaures (ce qui impli-
querait également la paraphylie des
dolichosaures). Les comparaisons des
vertèbres des dolichosaures avec celle de
Touraine demeurent difficiles car la plu-
part des spécimens, y compris Aphani-
zocnemus, sont des squelettes en
connexion anatomique dont les vertèbres
ne sont exposées que sur un côté. De par
ses faces articulaires moins aplaties
dorso-ventralement, un canal neural
beaucoup plus petit, des synapophyses
moins étendues ventralement et une face
ventrale non courbée en vue latérale, le
spécimen de Ferrière-sur-Beaulieu diffè-
re néanmoins de vertèbres isolées rappro-
chées des dolichosaures décrites dans le
Turonien de Touraine (Rage, 1989) et de
Colombie (Paramo, 1997).

D’après des études phylogénétiques
récentes, aigialosaures et mosasaures
formeraient un groupe monophylétique
nommé Mosasauroidea (Caldwell et al.,
1995). Longtemps considérés comme les
ancêtres des Mosasauridae (Russell,
1967), les aigialosaures sont désormais
regardés comme le groupe-frère des
Mosasauridae au sein des Mosasauroidea
(Carroll et DeBraga, 1992 ; DeBraga et
Carroll, 1993 ; Caldwell et al., 1995 ;
Bell, 1997). Toutefois, la monophylie
des Aigialosauridae est controversée
(DeBraga et Carroll, 1993). Une analyse
cladistique récente des Mosasauroidea
n’a pu reconnaître de synapomorphie
attestant de leur monophylie (Bell, 1997).
Aigialosaurus, Opetiosaurus, Carsosau-
rus, ainsi que d’autres « aigialosaures »
non nommés sont donc maintenant
considérés comme des Mosasauroidea
primitifs dont les relations de parenté ne
sont pas encore résolues (Caldwell,
1996 ; Bell, 1997). 

Les vertèbres de Mosasauridae, aux
centra courts et hauts portant des articula-
tions cotylaire et condylaire à axe hori-
zontal, ce qui suggère un fort degré
d’adaptation à la vie aquatique (Russell,
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Fig. 1.- Localisation géographique des gisements à reptiles (lézards varanoïdes et tortue chelonioïde)
turoniens en Touraine. L’étoile indique la localité à mosasauroïde de type “ aigialosaure ”.

Fig. 1.- Locality map of Touraine showing the Turonian reptile (varanoid lizards and chelonioid turtle)
sites. The star indicates the aigialosaur-like mosasauroid locality.



1967), diffèrent clairement de celles de ces
mosasauroïdes primitifs et du spécimen de
Touraine. L’ensemble des caractères pré-
sents sur la vertèbre de Ferrière-sur-Beau-
lieu, à savoir un centrum allongé, des
condyle et cotyle de forme ovale et
orientés obliquement, des surfaces articu-
laires des prézygapophyses presque hori-
zontales, des synapophyses situées très
antérieurement sur la surface latérale du
centrum et la présence probable d’un
système zygosphène-zygantrum est obser-
vable sur des mosasauroides primitifs
(« aigialosaures ») du Turonien de Croatie
(spécimen d’Opetiosaurus de Trieste)
(DeBraga et Carroll, 1993), de Colombie
(Paramo, 1997) et du Maroc (Bardet et al.,
en prép.). Certains de ces caractères sont
par contre absents chez des Mosasauridae
primitifs comme Clidastes et Platecarpus
(DeBraga et Carroll, 1993). Dans l’état
actuel des connaissances, la vertèbre de
Ferrière-sur-Beaulieu est donc attribuée
à un mosasauroïde primitif de type
« aigialosaure ».

Conclusion
Plusieurs lézards varanoïdes sont

représentés dans les sédiments turoniens
de Touraine. Les restes de Bléré et Che-
millé mentionnés par Dujardin (1837)
ainsi que les dents de Limeray décrites par
Thévenin (1901) n’ont malheureusement
pu être localisés. Néanmoins, les
caractères dentaires signalés par Thévenin
(1901) semblent bien indiquer un repré-
sentant de la famille des Mosasauridae
dans l’Indre-et-Loire. Quant aux « exem-
plaires de saurien » d’Amboise, Lecointre
(1947, p. 54) signalait déjà à l’époque
qu’ils étaient perdus. Plus récemment,
Rage (1989) a décrit une vertèbre dorsale
appartenant à un varanoïde aquatique pro-
venant de Sainte-Maure-de-Touraine.
Cette vertèbre, rapprochée des Dolicho-
sauridae, est bien différente du spécimen
décrit dans cette note. La morphologie
générale de la vertèbre de Ferrière-sur-

Beaulieu permet de la placer parmi les
lézards varanoïdes aquatiques au sein des
Mosasauroidea. Ses traits particuliers la
séparent des Mosasauridae, ainsi que des
varanoïdes serpentiformes encore mal
connus du Cénomanien. Les caractères de
cette vertèbre s’accordent avec celles de
Mosasauroidea primitifs de type « aigia-
losaure » de Croatie, de Colombie et du
Maroc.

En Touraine, comme en Colombie
(Paramo, 1997), trois types de lézards

varanoïdes aquatiques semblent donc être
représentés dans le Turonien marin : Doli-
chosauridae, Mosasauroidea primitifs
(« aigialosaures ») et Mosasauroidae. Ceci
témoigne de la grande diversification des
squamates pythonomorphes durant le Cré-
tacé supérieur.

Remerciements

Nous remercions Jean-Claude Rage et
Claude Cavelier pour la relecture critique
du manuscrit.

UN LÉZARD VARANOÏDE (SQUAMATA, MOSASAUROIDEA) DANS LE CRÉTACÉ SUPÉRIEUR DE TOURAINE

71GÉOLOGIE DE LA FRANCE, N° 1, 1998

Fig. 2.- Mosasauroidea indet., Muséum d’Histoire naturelle de Tours, MHNT-998.1.1, Turonien
supérieur, Ferrière-sur-Beaulieu, Indre-et-Loire. Vertèbre dorsale, 1 : vue antérieure, 2 : vue latérale
droite, 3 : vue dorsale, 4 : vue ventrale.

Fig. 2.- Mosasauroidea indet., Muséum d’Histoire naturelle de Tours, MHNT-998.1.1, Upper Turonian,
Ferrière-sur-Beaulieu, Indre-et-Loire. Dorsal vertebra, 1: anterior view, 2: right lateral view, 3: dorsal
view, 4: ventral view.
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